
 

  

Titre de l’étude : 

Mission de cartographie des Unités 
Hydrographiques dans le bassin de la 

Mékrou au Bénin 

Maurice AHOUANSOU, Chabi Cyrille ETEKA, Innocent GBAÏ, mai 2025 



  

 

 2 

Objectif de l’étude 

L’objectif de cette étude est de produire une cartographie détaillée et participative des Unités 

Hydrologiques (UH) du sous-bassin de la Mékrou au Bénin. Elle vise à caractériser ces unités 

en fonction des pressions humaines, des effets du changement climatique et des conflits 

d’usage, afin de faciliter la planification et la mise en place des organes tels que les Comités 

de Sous-bassin (CSB), et les Comités Locaux de l’Eau (CLE). 

 

Résumé exécutif 

L’étude sur la cartographie et la caractérisation des Unités Hydrologiques (UH) du sous-bassin 

de la Mékrou, menée dans le cadre du projet AGIR-Eau, dresse un diagnostic précis des 

enjeux liés à la gestion intégrée des ressources en eau dans un contexte de changement 

climatique. S’appuyant sur une revue documentaire, une collecte participative de données de 

terrain et des analyses cartographiques via QGIS/QSWAT, elle a permis d’identifier 47 UH, 

dont 31 ont fait l’objet d’une caractérisation approfondie. Les résultats révèlent la dégradation 

des écosystèmes aquatiques, la pollution, les conflits agropastoraux et une forte vulnérabilité 

face aux aléas climatiques. L’étude recommande des actions ciblées de GIRE, la mise en 

place de Comités Locaux de l’Eau, le renforcement de la gouvernance locale et la 

consolidation de la base de données nationale. Ces mesures constituent un cadre stratégique 

pour préserver les ressources en eau, réduire les pressions et accroître la résilience des 

communautés du bassin. 

 

Méthodologie  

La mission a été menée suivant une méthodologie de type qualitative et participative, dans le 

sous-bassin de la Mékrou, situé dans le nord du Bénin, couvrant les communes de Banikoara, 

Karimama, Kérou, Kouandé et Péhunco. Elle a mobilisé une équipe pluridisciplinaire 

constituée d’experts hydrologue, SIG/cartographe, socio-anthropologue et a duré environ un 

mois. L’échantillon pour la collecte de données était composé d’acteurs clés des services 

déconcentrés de l’État, des élus locaux, des Comités Locaux de l’Eau (CLE), des ONG, ainsi 

que de nombreux usagers de l’eau (agriculteurs, éleveurs, pêcheurs, femmes, jeunes), sans 

critère d’âge spécifique mais représentatif des dynamiques locales. Les données ont été 

collectées à l’aide de guides d’entretien semi-structurés, d’observations directes sur le terrain, 

de fiches de collecte cartographique, d’outils de géoréférencement (GPS Garmin 62s) et d’un 

appareil photo numérique. L’ensemble a été complété par une revue documentaire et analysé 

à l’aide d’outils SIG, notamment QGIS/QSWAT. 

 

Résultats principaux 

L’étude a permis d’identifier 47 Unités Hydrologiques (UH) dans le sous-bassin de la Mékrou, 

dont 31 ont été caractérisées en profondeur. Parmi celles-ci, 21 sont exploitées par les 

populations et 10 se situent en zones protégées. L’analyse spatiale et démographique 

montre que trois unités (UH24, UH25 et UH28) présentent une densité de population 

supérieure à 230 habitants/km², traduisant une forte pression anthropique et un risque 

accru de conflits d’usage de l’eau à des fins domestiques, agricoles et pastorales. 

 

Les observations de terrain révèlent plusieurs facteurs majeurs de dégradation : 

déforestation des berges, pollution domestique et agricole (notamment liée aux engrais 

et pesticides), destruction des périmètres de protection des retenues d’eau, exploitation 

minière artisanale et carbonisation du bois dans certaines zones. Ces pressions sont 
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exacerbées par des conflits intercommunautaires et agropastoraux, particulièrement dans 

les zones à forte occupation foncière ou à usages multiples. 

Sur la base d’indicateurs physiques, sociaux et environnementaux, les UH ont été 

hiérarchisées selon leur niveau de dégradation et d’exposition aux conflits. Cinq unités 

prioritaires pour des interventions de GIRE ont été identifiées : UH16, UH28, UH4, UH24 et 

UH26. Parallèlement, l’étude met en évidence des pratiques positives à encourager, telles 

que le reboisement des têtes de bassins, la promotion de l’agriculture durable, 

l’apiculture et la délimitation d’aires de pâturage. 

Enfin, les conditions locales favorables à la mise en place de Comités Locaux de l’Eau 

(CLE) ont été recensées. L’étude recommande d’intégrer les données produites dans la 

Base de Données Intégrée du secteur eau au Bénin, afin de soutenir la planification 

durable et le suivi pérenne à l’échelle du bassin. 

 

Conclusion des auteurs 

La cartographie et la caractérisation des Unités Hydrologiques du sous-bassin de la Mékrou 

offrent une base essentielle pour renforcer la gestion intégrée et participative des ressources 

en eau. Les pressions anthropiques, les conflits d’usage et les effets du changement 

climatique exigent des actions urgentes et ciblées, notamment la mise en place de Comités 

Locaux de l’Eau (CLE) dans les zones prioritaires. Les auteurs recommandent de promouvoir 

les bonnes pratiques locales, d'améliorer la gouvernance territoriale de l’eau et de mobiliser 

des financements innovants pour soutenir la résilience des communautés. 

Retrouvez l’intégralité du document en 
scannant le code QR. 


